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Dans un contexte agricole face à de profonds bouleversements (Changement climatique, stagnation des
rendements, hausse du coût des intrants, érosion, perte de la biodiversité, problèmes environnementaux),
des agriculteurs innovants proposent de nouveaux systèmes de production basés sur les principes de
l’agroécologie. Ces systèmes ne recherchent plus l’objectif du rendement annuel maximum et du risque
annuel zéro, mais un objectif de marge optimale et de risque minimal sur le long terme. Ces systèmes
faisant  appel  à  moins  de  chimie  intègrent  les  techniques de non labour,  d’association de cultures  et
d’introduction  de  couvert  végétaux.  Un  des  objectifs  opérationnels  est  de  produire  une  biomasse
maximale par hectare, dont une partie qui sera valorisée économiquement, et l’autre qui renforcera les
potentialités agroécologiques du milieu, permettant ainsi de réaliser des économies sur la mécanisation et
les  intrants  chimiques.  Parmi  ces  agriculteurs  innovants,  certains  développent  l’agroforesterie.  Car  en
introduisant des arbres dans ces systèmes, ces agroforestiers peuvent doubler la biomasse ainsi produite.
Les arbres vont travailler le sol,  améliorer les bilans organiques et hydriques, produire de la biomasse
commerciale.  Le  savoir-faire  agroforestier  consistera  à  gérer  la  compétition  pour  la  lumière  et  les
nutriments, afin de maintenir des rendements culturaux élevés. 
En marge des projets de recherche, ces agriculteurs s’organisent en réseaux, organisent leur formation,
acquièrent  connaissances et compétences et mettent en place leur propres parcelles expérimentales.
Avec  la  réforme  des  réglementations  qui  aujourd’hui  permettent  une  meilleure  intégration  de
l’agroforesterie dans le paysage réglementaire et fiscal, c’est une nouvelle période qui s’annonce. 
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